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Aperçu général 
 Cette semaine, l'armée syrienne, avec le soutien aérien russe, a poursuivi son attaque 

contre la région d'Idlib et a réussi à prendre le contrôle de la ville de Saraqib, située sur un 

important carrefour de Damas à Alep (M-5) et d'Alep à Lattaquié (M-4). L'armée syrienne a 

également pris le contrôle de la zone rurale au Sud-Ouest d'Alep et du tronçon de la route 

principale (M-5) entre Saraqib et Alep. Le Siège de Libération d'Al-Sham et les autres 

organisations rebelles n'ont manifesté aucune résistance significative. L'armée syrienne 

s'apprête à prendre le contrôle de la ville d'Idlib, bastion des organisations rebelles et cible 

stratégique de l'attaque syrienne. Parallèlement, un grand nombre de civils continuent de 

fuir les zones de combat.  

 De violentes frictions continuent entre l'armée syrienne et les forces turques dans la 

zone où les forces syriennes opèrent. Cette semaine, l'armée syrienne a tiré de l'artillerie sur 

une force turque à l'aérodrome militaire de Taftanaz (à environ 10 km au Nord-Est d'Idlib), 

tuant cinq soldats turcs et endommageant des armes turques. L'armée turque a riposté par 

des tirs d'artillerie contre des cibles syriennes (selon les médias turcs, plus de 100 soldats 

syriens ont été tués ou blessés). L'état-major syrien a annoncé que les attaques turques 

n'empêcheraient pas l'armée syrienne de poursuivre son opération militaire dans la région 

d'Idlib et d'Alep, dans le but d'éliminer "le terrorisme armé". Dans le même temps, des 

pourparlers diplomatiques sont en cours à Ankara entre une délégation russe et de 

hauts responsables turcs. Dans ces pourparlers, la Turquie s'efforce d'obtenir une trêve, qui 

arrêtera l'avancée de l'armée syrienne vers Idlib, jusqu'à présent sans réponse affirmative de 

la Syrie et de la Russie.  

 Cette semaine a vu une augmentation des attaques de l'Etat islamique dans l'arène 

syrienne, par opposition à une diminution de son activité dans l'arène irakienne. En dehors 

de ces deux pays principaux, la province du Sinaï de l'Etat islamique a mené une activité 

intensive. L'activité militaire de l'Etat islamique comprenait une attaque contre un camp de 

l'armée égyptienne à Sheikh Zuweid et la pose d'un engin piégé près d'un poste de l'armée 
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égyptienne (environ 20 victimes de l'armée). Dans les autres provinces de l'Etat islamique, les 

activités "de routine" se sont poursuivies (Nigéria, République démocratique du Congo, 

Algérie, région du Cachemire en Inde et Yémen). 

Région d'Idlib 
Etat des lieux 

Les forces de l'armée syrienne opérant dans la région d'Idlib ont poursuivi leur avancée, avec 

le soutien aérien russe. L'armée syrienne a pris le contrôle de la ville de Saraqib, au Sud-

Est d'Idlib, sur un carrefour important de l'autoroute Damas-Hama-Alep (M-5) et de 

l'autoroute de Lattaquié (M-4). En outre, les forces syriennes ont pris le contrôle d'une vaste 

zone au Sud-Ouest d'Alep et ont achevé leur prise de contrôle de dizaines de villages et du 

tronçon de l'autoroute M-5 entre Saraqib et Alep. Le Siège de Libération d'Al-Sham et les 

autres organisations rebelles n'ont jusqu'à présent manifesté aucune résistance 

significative. Les attaques de l'armée syrienne dans une zone où les forces turques sont 

également présentes ont continué de créer des frictions violentes, qui étaient jusqu'ici 

contenues par les deux parties et ne se sont pas transformées en affrontements à grande 

échelle. Dans le même temps, des négociations diplomatiques ont lieu à Ankara entre la 

Turquie et la Russie. La Turquie essaie (jusqu'à présent sans succès) de parvenir à une trêve 

qui arrêtera l'avancée de l'armée syrienne et empêchera la chute d'Idlib, le fief des 

organisations rebelles. 
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Carte des zones de contrôle au Sud-Ouest d'Alep (mise à jour au 11 février 2020). Rouge : Zone 

contrôlée par l'armée syrienne. Vert : Zone contrôlée par le Siège de Libération d'Al-Sham et les 
autres organisations rebelles. Ligne bleue : M-5 - l'autoroute Damas-Alep et M4, l'autoroute Alep-

Lattaquié. Jaune : Zones où des combats ont actuellement lieu. Drapeaux turcs : Postes 
d'observation turcs (Khotwa, 11 février 2020) 

La prise de contrôle de Saraqib 

 Le 6 février 2020, l'armée syrienne a pris le contrôle de la ville de Saraqib, située à 

environ 15 km au Sud-Est d'Idlib. L'armée est entrée dans la ville après l'avoir entourée dans 

toutes les directions. Après être entrés dans la ville, les soldats ont commencé à rechercher et 

à neutraliser les engins piégés et les mines posés par les organisations rebelles (SANA, 6 

février 2020).  

 

 

 
 

 
 

 

 

 

 

 

La ville de Saraqib 
 (Google Maps)  
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L'armée syrienne à Saraqib 

 (SANA, 6 février 2020) 

 Avant la prise de contrôle de la ville, un terroriste du Siège de Libération d'Al-Sham a fait 

exploser une voiture piégée contre les troupes de l'armée syrienne (Ibaa, 6 février 2020). En 

dehors de cela, aucun incident inhabituel n'a été signalé. Apparemment, au cours du 

processus de prise de contrôle, l'armée syrienne n'a pas rencontré de résistance 

significative de la part du Siège de Libération d'Al-Sham et des autres organisations 

rebelles. Les postes d'observation de l'armée turque répartis dans la ville n'ont pas empêché 

sa prise de contrôle par l'armée syrienne. Ces postes sont restés en place après la prise de 

contrôle de la ville et les Turcs ont annoncé qu'ils n'avaient pas l'intention de les évacuer 

bien que certains d'entre eux se trouvent dans des zones contrôlées par l'armée syrienne 

(Reuters, 7 février 2020).  

Le village de Nayrab repris par les rebelles 

 Le 11 février 2020, les organisations rebelles ont attaqué les forces avancées de l'armée 

syrienne dans le village de Nayrab (à environ 8 km au Sud-Est d'Idlib). Les forces rebelles ont 

pris le contrôle du village (Khotwa, 11 février 2020). Selon nous, il s'agit d'une réalisation 

tactique et locale des organisations rebelles, qui n'entravera pas l'avancée de l'armée 

syrienne dans la zone rurale d'Idlib. Le Siège de Libération d'Al-Sham a indiqué qu'au cours 

des combats, ses membres avaient abattu un hélicoptère de l'armée syrienne au-dessus 

de Nayrab. Selon une autre version, l'hélicoptère a été abattu par l'armée turque. Le Siège de 

Libération d'Al-Sham a publié une vidéo montrant l'hélicoptère en feu. Les deux pilotes ont 

été tués.  
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Droite : Un hélicoptère de l'armée syrienne en feu après avoir été touché au-dessus de Nayrab. 
Gauche : Des parties de l'hélicoptère s'écrasant au sol (Ibaa, 11 février 2020) 

Le front d'Alep 

 Les 7 et 9 février 2020, l'armée syrienne a pris le contrôle d'une vaste zone à environ 20 km 

au Sud-Ouest d'Alep. Elle a pris le contrôle de dizaines de villages sans résistance 

significative de la part du Siège de Libération d'Al-Sham et d'autres organisations 

rebelles. Le 11 février 2020, l'armée syrienne a achevé sa prise de contrôle du tronçon de 

l'autoroute M-5 de la ville de Saraqib jusqu'à Alep. L'armée a également pris le contrôle du 

quartier d'Al-Rashidin au Sud-Ouest d'Alep (voir carte) et a encerclé un autre poste 

d'observation turc. De plus, elle a pris le contrôle d'une autre zone à l'Ouest de l'autoroute M-

5 et à l'Est de l'aérodrome militaire de Taftanaz (Khotwa, 11 février 2020). 

 
 

 
 

 

   

 

 
 

 

Villages repris par l'armée syrienne au Sud-Ouest d'Alep les 7 et 9 février 2020 (Google Maps)  
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Droite : Soldats syriens à Al-Barkum, au Sud-Ouest d'Alep, l'un des villages repris par l'armée 

syrienne en février 2020. Gauche : Des soldats syriens et peut-être aussi des miliciens à Al-
Barkum (SANA, 10 février 2020) 

Nouvel incident entre les armées syrienne et turque  

 La Turquie a poursuivi ses tentatives d'arrêter l'avancée de l'armée syrienne afin 

d'empêcher la chute d'Idlib, le bastion rebelle (y compris les organisations soutenues par 

la Turquie). La semaine dernière, la Turquie a continué de renforcer ses troupes dans la 

région d'Idlib (envoi, entre autres, de forces blindées et de commandos). Il semble que les 

renforts aient renforcé les postes d'observation turcs ou rejoint les organisations rebelles, 

mais à ce stade n'ont pas rejoints dans les combats.  

L'avancée de l'armée syrienne a continué de créer de violentes frictions avec les forces 

turques dans la région d'Idlib. Les médias syriens (affiliés aux organisations rebelles) ont 

rapporté que le 10 février 2020, l'armée syrienne avait tiré de l'artillerie sur un poste 

d'observation turc renforcé par une force blindée, dans l'aérodrome militaire de Taftanaz (à 

environ 10 km au Nord-Est d'Idlib). Cinq soldats de l'armée syrienne auraient été tués et cinq 

autres blessés. De plus, des chars et des camions ont été endommagés.  

 

 

 
 
 

 
 

 

 

La force turque dans l'aérodrome militaire de Taftanaz (indiqué par un drapeau turc) qui a été 
pris pour cible par l'artillerie de l'armée syrienne (Google Maps)  
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Droite : Un char de l'armée turque a été détruit par des tirs d'artillerie syrienne sur l'aérodrome 
militaire de Taftanaz. Gauche : Deux camions turcs qui ont été détruits (Khotwa, 10 février 2020) 

 Le directeur des communications présidentielles turc, Fahrettin Altun, a annoncé qu'en 

réponse à l'attaque syrienne, l'armée turque avait détruit des positions de l'armée 

syrienne (Compte Twitter de Fahrettin Altun, 10 février, 2020). Le ministère turc de la Défense 

a annoncé que l'armée turque avait attaqué 115 cibles du régime syrien. Selon le 

communiqué, une centaine de soldats syriens ont été neutralisés (c'est-à-dire tués ou 

blessés) et des armes (chars, artillerie et hélicoptère) ont été détruites. Selon le communiqué, 

la réponse turque était légitime, fondée sur le droit de la Turquie à la légitime défense 

(Anadolu, 11 février 2020; Al-Jazeera, 10 février 2020).  

 À la suite de la réponse turque, l'état-major de l'armée syrienne a annoncé que les forces 

turques avaient tiré de l'artillerie sur les forces de l'armée syrienne et les centres de 

population. Selon le communiqué, les attaques turques ne détourneront pas l'armée 

syrienne de la poursuite de son activité militaire dans les régions d'Idlib et d'Alep, afin 

d'éliminer "le terrorisme armé" et de restaurer la stabilité et la sécurité dans toute la Syrie. 

L'annonce indique en outre que le régime turc poursuit son activité agressive tout en violant 

la souveraineté syrienne dans le but de stopper l'avancée de l'armée syrienne et d'empêcher 

l'effondrement des organisations rebelles (les "organisations terroristes armées") (SANA, 11 

février 2020). 

Les contacts diplomatiques 

 Parallèlement à l'avancée de l'armée syrienne vers Idlib, une délégation russe a eu des 

entretiens avec de hauts responsables du gouvernement turc à Ankara. Dans ces 

entretiens, les Turcs ont exigé une déclaration d'une trêve qui entrerait en vigueur le 12 

février 2020. En outre, les Turcs ont exigé que l'armée syrienne s'abstienne d'attaquer 

leurs forces et ont menacé que l'armée turque se défendrait si elle était attaquée encore 

une fois (Anadolu, 8, 10 février 2020; Sputnik; TASS, 8 février 2020). Le 10 février 2020, la 
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présidence turque a déclaré que de hauts responsables turcs avaient informé la délégation 

russe en négociation en Turquie que les attaques de l'armée syrienne devaient cesser 

immédiatement et que de telles attaques ne resteraient pas sans réponse (Reuters, 10 

février 2020). Selon nous, malgré la pression diplomatique turque, jusqu'à présent, l'armée 

syrienne a poursuivi sa progression dans la région d'Idlib, soutenue par la Russie.  

Attaque de drones sur la base aérienne russe de Hmeymim 

 Le 10 février 2020, l'armée russe a signalé que deux UAV qui avaient décollé de la région 

d'Idlib ont tenté d'attaquer la base aérienne russe à Hmeymim. Le chef du Centre de 

réconciliation russe en Syrie, le général de division Yuri Borenkov, a affirmé que le premier 

avion était arrivé du Nord-Est et avait été intercepté par le système de défense aérienne de la 

base aérienne à une distance de 2 km de la base aérienne de Hmeymim. Le deuxième avion 

est arrivé du Nord-Ouest et a également été intercepté par le système de défense aérienne. 

Au cours des derniers mois, les organisations rebelles ont lancé des dizaines de drones sur 

la base de Hmeymim, mais ils ont tous été interceptés (Sputnik; TASS, 10 février 2020).  

Les habitants continuent de fuir les zones de combat 

 Selon un rapport de l'Observatoire syrien des droits de l'homme, les habitants continuent 

de fuir en masse de la ville d'Idlib et de dizaines de villes et villages aux alentours. Plus 

de 340 000 habitants auraient fui leur domicile depuis le 24 janvier 2020. Depuis la mi-

janvier 2020, environ 440 000 habitants auraient fui leur domicile dans [les provinces de] Alep 

et Idlib. Au total, depuis début Décembre 2019, environ 870 000 habitants ont été 

déplacés de chez eux. Il a également été signalé que de nombreux résidents déplacés 

tentaient de pénétrer secrètement sur le territoire turc en payant aux passeurs de 2000 

à 3500 dollars par personne et 200 dollars pour les enfants de moins de 9 ans 

(Observatoire syrien des droits de l'homme, 11 février 2020). 

La vallée de l'Euphrate 
 Cette semaine, une augmentation a été évidente du nombre d'attaques dans les zones 

d'activité de l'Etat islamique dans toute la Syrie. Voici des attaques notables par région 

(principalement selon les revendications de responsabilité de l'Etat islamique).  
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Zone d'Al-Raqqah 

 Le 4 février 2020, des membres de l'Etat islamique ont mené trois attaques à l'engin piégé 

dans la zone d'Al-Raqqah. Voici les détails :  

 Un engin piégé a été activé contre la maison du chef d'une commune à l'Ouest d'Al-

Raqqah. La maison a été endommagée (Telegram, 5 février 2020).  

 Un engin piégé a été activé contre la maison du chef d'une commune dans la zone 

rurale au Nord d'Al-Raqqah. La maison a été endommagée (Telegram, 5 février 2020).  

 Un engin piégé a été activé contre la maison d'un combattant des FDS à environ 5 km 

au Sud-Ouest d'Al-Raqqah. La maison a été endommagée (Telegram, 5 février 2020). 

 Le 10 février 2020, deux engins piégés ont été activés. L'un a été activé contre la maison du 

mukhtar d'un des villages à environ 10 km à l'Ouest d'Al-Raqqah. La maison a été 

endommagée (Telegram, 10 février 2020). Le second a été activé contre un véhicule des FDS à 

environ 10 km au Nord-Est de Deir ez-Zor. Les passagers ont été tués ou blessés (Telegram, 11 

février 2020).  

Région d'Al-Mayadeen et Abu Kamal 

 Dans la région d'Al-Mayadeen et d'Abu Kamal, des membres de l'Etat islamique ont 

perpétré deux attaques notables : Le 7 février 2020, un agent du renseignement des FDS a 

été fait prisonnier dans un village situé à environ 14 km au Nord d'Al-Mayadeen. Il a été 

interrogé puis abattu (Telegram, 7 février 2020). Le 8 février 2020, une moto piégée a explosé 

contre un véhicule des FDS à Hajin, à 25 km au Nord d'Abu Kamal. Huit combattants des FDS 

ont été tués ou blessés (Telegram, 8 février 2020).  

 Le 9 février 2020, des membres de l'Etat islamique sont entrés par effraction dans la 

maison d'un membre des FDS et du régime syrien dans le village de Hawaij, à 5 km au Nord-

Est d'Al-Mayadeen. L'homme a été fait prisonnier, interrogé puis exécuté (Telegram, 9 février 

2020).  

 Le 10 février 2020, deux agents du renseignement des FDS ont été pris pour cible par des 

tirs de mitrailleuses à 8 km au Nord d'Al-Mayadeen. Ils ont tous deux été tués (Telegram, 10 

février 2020).  

 Le 10 février 2020, une bombe en bordure de route a été activée contre les forces des FDS 

sur la route menant au champ pétrolier d'Al-Tanak (à environ 30 km au Sud-Est d'Al-

Mayadeen). Cinq combattants des FDS ont été tués (Telegram, 10 février 2020).  
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Nord-Est de la Syrie 
Région d'Al-Hasakah 

 Dans deux incidents distincts, des membres de l'Etat islamique ont tiré des mitrailleuses sur 

des véhicules des FDS au Sud d'Al-Hassakah. Les passagers ont été blessés (Telegram, 7, 8 

février 2020). 

Région de Palmyre-Al-Sukhnah 
 Des membres de l'Etat islamique ont attaqué un avant-poste de l'armée syrienne près 

de la station de pompage T-3, à environ 40 km à l'Est de Palmyre. Plusieurs soldats ont 

été tués ou blessés. Quelque temps plus tard, des membres de l'Etat islamique ont tendu une 

embuscade à l'armée syrienne dans le désert d'Al-Sukhnah, à environ 60 km au Nord-Est de 

Palmyre (aucun autre détail n'a été signalé). En raison de ces attaques, l'armée syrienne 

aurait augmenté les mesures de sécurité dans la région à l'Est de Homs (Al-Masdar News, 9 

février 2020). 

L'arène irakienne 
L'activité de l'Etat islamique 

Cette semaine, il y a eu une diminution de la portée de l'activité de l'Etat islamique en Irak. La 

plupart des attaques menées par des membres de l'Etat islamique ont consisté en des engins 

piégés, des tirs sur des positions de l'armée irakienne et la mort de membres des forces de 

sécurité irakiennes. Voici les principales attaques dont l'Etat islamique a revendiqué la 

responsabilité :  

Province de Diyala 

 Le 10 février 2020, des commandos du ministère irakien de l'Intérieur ont été visés par des 

tirs dans deux incidents distincts, à environ 60 km au Nord de Baqubah. Dans un incident, un 

commando a été tué par balle. Lors du deuxième incident, un véhicule commando a été tiré 

(Telegram, 10 février 2020).  

Province d'Erbil 

 Le 7 février 2020, deux bombes collantes ont été activées contre des véhicules. Une bombe 

collante a été activée contre un véhicule transportant un soldat irakien à environ 5 km au Sud 

de Baqubah. Le soldat a été tué (Telegram, 7 février 2020). En outre, une bombe collante a été 
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activée contre un bus transportant des chiites à environ 60 km au Sud de Baqubah. Plusieurs 

chiites ont été tués ou blessés (Telegram, 8 février 2020).  

 Le 7 février 2020, un camp de l'unité de commando du ministère irakien de l'Intérieur a été 

pris pour cible par des tirs à environ 60 km au Nord de Baqubah. Un combattant a été tué et 

un autre blessé (Telegram, 8 février 2020).  

 Le 6 février 2020, des collaborateurs du gouvernement irakien ont été pris pour cible par 

des tirs de tireurs d'élite à l'Ouest de la région de Khanaqin, à environ 100 km au Nord-Est de 

Baqubah. Deux d'entre eux ont été tués et le troisième a été blessé (Telegram, 7 février 2020).  

Province d'Al-Anbar 

 Le 8 février 2020, des membres de l'Etat islamique ont enlevé un membre de l'appareil de 

sécurité nationale du ministère irakien de l'Intérieur à l'Ouest de Rutba. Après avoir été 

interrogé, il a été exécuté (Telegram, 9 février 2020).  

Province de Ninive 

 Le 8 février 2020, des membres de l'Etat islamique ont fait prisonniers un agent des 

services de renseignement de la mobilisation tribale à environ 90 km au Sud-Ouest de 

Mossoul. Il a été exécuté (Telegram, 8 février 2020).  

Province de Salah al-Din 

 Le 8 février 2020, des membres de l'Etat islamique ont attaqué une position de l'armée 

irakienne à l'Est de Samarra. Un soldat a été tué et un autre blessé. Selon une annonce de 

l'armée irakienne, deux membres de l'Etat islamique ont été tués lors d'un échange de tirs 

(Al-Sumaria, 8 février 2020; Kurdistan 24, 8 février 2020).  

 Le 7 février 2020, une roquette a été lancée sur un véhicule de l'armée irakienne à environ 

30 km au Sud-Ouest de Baqubah. Un soldat a été tué (Telegram, 7 février 2020).  

 Le 7 février 2020, un engin piégé a explosé contre un véhicule transportant des 

combattants de la mobilisation tribale à environ 30 km au Sud-Ouest de Baqubah. Trois 

combattants et leur commandant ont été tués. Deux autres commandants ont été blessés 

(Telegram, 7 février 2020). 

Activités antiterroristes des forces de sécurité irakiennes 
Province de Ninive 

 Le 10 février 2020, les forces de la mobilisation populaire ont monté une opération pour 

nettoyer la province du sud-ouest de Ninive. Pendant l'opération, les forces ont localisé des 
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"maisons d'hôtes" de l'Etat islamique et ont procédé à une explosion contrôlée d'une voiture 

piégée (Page Twitter de la Mobilisation populaire, 10 février 2020).  

 

 

 

 
 

 
Droite : Membres de la mobilisation populaire pendant l'opération. Gauche : Explosion contrôlée 

de la voiture piégée (Page Twitter de la Mobilisation populaire, 10 février 2020) 

 Le 9 février 2020, les forces de sécurité irakiennes ont appréhendé trois membres de l'Etat 

islamique au Sud de Mossoul (Al-Sumaria, 9 février 2020). Cinq autres membres de l'Etat 

islamique ont été appréhendés à l'entrée Sud-Ouest de la ville, sur la route Mossoul-Bagdad. 

Deux d'entre eux étaient d'anciens membres de la police des mœurs de l'Etat islamique et 

trois étaient d'anciens membres du bureau des soldats de l'organisation (Al-Sumaria, 9 

février 2020).  

 Selon les médias kurdes, le gouvernement irakien met actuellement en place un camp de 

détention dans la province de Ninive pour les membres de l'Etat islamique et leurs 

familles qui ont la nationalité irakienne et doivent arriver en Irak depuis le camp d'Al-

Hol en Syrie. Le nouveau camp comprendra environ 4 000 tentes, qui devraient abriter 31 

400 membres de l'Etat islamique et leurs familles. On peut supposer que le camp sera bientôt 

prêt à être utilisé (Site Internet kurde BASNEWS, 9 février 2020).  

Province d'Al-Anbar 

 Les forces de la mobilisation populaire ont annoncé qu'elles avaient établi des positions 

près d'Al-Qaim (dans l'Ouest de l'Irak) le long de la frontière irako-syrienne. Selon eux, la mise 

en place des positions vise à aider à défendre la frontière entre l'Irak et la Syrie contre les 

activités de l'Etat islamique (Al-Sumaria, 9 février 2020; site Internet de la Mobilisation 

populaire, 9 février 2020). 
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La péninsule du Sinaï 
Au cours de la semaine, la province du Sinaï de l'Etat islamique a poursuivi son activité 

intensive. L'événement principal a été une attaque menée par des membres de l'Etat 

islamique contre les forces de l'armée égyptienne au sud de Sheikh Zuweid, dans le Nord 

du Sinaï. Deux officiers et cinq soldats ont été tués dans l'attaque.  

 Le 9 février 2020, la province du Sinaï de l'Etat islamique a annoncé que quatre de ses 

membres, équipés d'armes et de ceintures explosives, avaient attaqué un camp de l'armée 

égyptienne au Sud de Sheikh Zuweid. Huit soldats ont été tués et au moins sept autres ont 

été blessés par échange de tirs (Telegram, 10 février 2020).  

 Le porte-parole de l'armée égyptienne a déclaré que des "terroristes" avaient attaqué des 

soldats égyptiens. À la suite des échanges de tirs, sept soldats ont été tués, dont deux 

officiers. En outre, 10 membres de l'Etat islamique ont été tués. Le porte-parole a salué la 

vigilance des soldats, qui a empêché une attaque plus grave (Page Facebook du porte-parole 

des forces armées égyptiennes, 9 février 2020).  

 
 
 
 
 
 
 
 

 
Le lieu de l'attaque à Sheikh Zuweid  

(Chaîne égyptienne Tafasil al-Akhbar, 9 février 2020) 

 Le 6 février 2020, des membres de l'Etat islamique ont posé un engin piégé près d'une 

position de l'armée égyptienne à l'est d'Al-Arish. L'engin a explosé lors de la tentative de 

l'armée égyptienne de le neutraliser. Au total, 10 soldats ont été tués ou blessés (Telegram, 

6 février 2020). Selon un autre rapport, trois soldats ont été tués dans l'explosion, dont un 

officier. Plusieurs autres soldats ont été blessés (Shahed Sinaa; Al-Arabi Al-Jadeed, 6 février 

2020). 
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Activité de l'Etat islamique en Afrique et en Asie 
Nigéria 

 Le 10 février 2020, des membres de l'Etat islamique ont attaqué un camp de l'armée 

nigériane dans la ville de Rann, à environ 6 km de la frontière entre le Nigeria et le Cameroun. 

Il y a eu un échange de tirs. Plusieurs soldats nigérians ont été tués et plusieurs autres blessés 

(Telegram, 11 février 2020).  

 Le 10 février 2020, des membres de l'Etat islamique ont attaqué un camp de l'armée 

nigériane dans l'État de Borno. Les forces ont échangé des tirs. Plusieurs soldats ont été tués 

et plusieurs autres blessés. De plus, des armes, des munitions et des véhicules ont été saisis 

(Telegram, 11 février 2020).  

 Le 10 février 2020, des membres de l'Etat islamique ont incendié 20 bureaux du 

gouvernement nigérian à environ 130 km au Nord-Est de Maiduguri, capitale de l'État de 

Borno (Telegram, 11 février 2020).  

 Le 5 février 2020, des membres de l'Etat islamique ont attaqué un camp de l'armée 

nigériane près de Maiduguri. Les forces ont échangé des tirs. Plusieurs soldats ont été tués ou 

blessés (Telegram, 5 février 2020).  

 Le 5 février 2020, des membres de l'Etat islamique ont stoppé une avancée des forces 

armées à environ 3 km au Sud de la frontière nigéro-nigériane. Les forces ont échangé des 

tirs. Plusieurs soldats nigérians ont été tués. De plus, un APC et un véhicule ont été détruits 

(Telegram, 5 février 2020).  

Algérie 

 Le 9 février 2020, un membre de l'Etat islamique s'est fait exploser avec une voiture piégée 

au milieu d'une base de l'armée algérienne dans le Sud du pays, près de la frontière avec le 

Mali. Selon l'Etat islamique, des dizaines de soldats ont été tués et blessés lors de l'attaque, 

plusieurs véhicules ont été détruits et la base a été endommagée (Telegram, 11 février 2020). 

Le ministère algérien de la Défense a signalé qu'un soldat avait été tué dans l'incident 

(France, 24 février 2020).  
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La zone proche de la frontière algéro-malienne, site de l'attentat suicide de l'Etat islamique 
(Google Maps) 

Congo 

 Le 4 février 2020, des soldats congolais ont été pris pour cible par des tirs de mitrailleuses 

dans la région de Botembo, près de la frontière entre le Congo et l'Ouganda. Un soldat et un 

officier ont été tués. De plus, des armes et des munitions ont été saisies (Telegram, 5 février 

2020).  

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 
Site de l'incident dans la région de Botembo, près de la frontière entre le Congo et l'Ouganda 

(Google Maps) République démocratique du Congo (Congo) 

Mali 

 La France envisage d'envoyer environ 60 soldats supplémentaires dans le cadre de la lutte 

contre le terrorisme dans la région du Sahel ( la région subsaharienne, où opèrent des 

organisations jihadistes locales affiliées à l'Etat islamique et à Al-Qaïda). Une force 
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opérationnelle antiterroriste, qui compte environ 4 500 soldats, opère actuellement dans ce 

domaine dans le cadre de l'opération Barkhan1. Il a été signalé que la France, l'ONU et les 

États-Unis avaient investi des milliards de dollars pour stabiliser la région du Sahel, sans 

grand succès (Reuters, 7 février 2020).  

Inde (région du Cachemire) 

 Le 5 février 2020, trois hommes armés à moto ont attaqué un poste de contrôle de la 

police indienne à la périphérie de Srinagar, dans la région du Cachemire. Un policier a été 

tué. Lors des échanges de tirs entre les forces, deux des assaillants ont été tués et le troisième 

blessé et fait prisonnier. Le directeur général de la police (DGP) Dilbagh Singh a noté qu'il y 

avait des cellules "militantes" actives à Srinagar (The Kashmir Monitor, 6 février 2020).  

 L'Etat islamique a revendiqué la responsabilité de l'attaque. Selon la déclaration de 

responsabilité, des membres de la province indienne de l'État islamique ont tiré sur la police 

indienne dans la région du Cachemire. Les forces ont échangé des coups de feu et le policier 

a été tué (Télégramme, 5 février 2020).  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

La ville de Srinagar au Cachemire, où l'attaque a été perpétrée (Google Maps)  

 

 

 

 
1 L'opération Barkhan a commencé le 1er août 2014 et se concentre sur la région du Sahel. Environ 4 
500 soldats français participent à l'opération. Leur siège permanent est à Nadjamena, la capitale du 
Tchad. L'opération était prévue avec cinq pays, toutes anciennes colonies françaises: le Burkina Faso, 
le Tchad, le Mali, la Mauritanie et le Niger. Ces pays sont collectivement appelés G5 Sahel (Wikipedia). 
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Les trois membres de la province indienne de l'État islamique qui ont perpétré l'attaque 
 (Compte Twitter Source du Cachemire, 5 février 2020) 

Yémen 

 Le 9 février 2020 - Des membres de l'Etat islamique ont attaqué un camp houthi à Qifah, 

dans le Nord-Ouest de la province d'Al-Bayda (à environ 100 km au Sud-Est de Sanaa). Les 

forces ont échangé des tirs. Le camp a été incendié et les Houthis ont fui (Telegram, 10 février 

2020). 


